
Le Président n’est plus conseiller général 

T 
ous les ministres n’ont pas la guigne d’Alain Juppé. Tous les autres ministres, candidats 

aux élections législatives, sont bien devenus députés. Tous ont également démissionné à 

peine élus et ont laissé la place à leur suppléant. Nous partageons l’avis de Marianne (26 

mai 2007) : il s’agit d’une des « arnaques politiques les plus détestables de la Ve République ». En 

l’occurrence, le « mépris des électeurs ». 
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Comme nous l’évoquions également dans le CEAS-

point-com n° 229 du 1er juin 2007 (« Peut-on faire 

bien trente-six choses à la fois ? Les cartes sont un 

peu brouillées »), ce premier semestre nous révélait 

une autre surprise du même genre : Nicolas Sarko-

zy, président de la République, a démissionné en 

tant que président du Conseil général des Hauts-de-

Seine, mais est resté conseiller général du canton de 

Neuilly-Nord. 

L’indemnité mensuelle de près de 2 600 euros cons-

tituait-elle l’enjeu ? Et bien non ! Non retenu au 

sein du gouvernement, Patrick Devedjian a revendi-

qué la présidence du Conseil général, et le plus tôt 

possible, avant les vacances, sans doute pour décou-

rager toute autre candidature au sein de sa propre 

famille politique. 

Mais pour que les élections puissent avoir lieu aussi-

tôt, il fallait que le Conseil général soit au complet. 

Donc, « interdiction » pour Nicolas Sarkozy de démis-

sionner dès mai ou juin car cela aurait entraîné une 

élection partielle dans le canton de Neuilly-Nord et, 

là, il aurait fallu attendre septembre ou octobre. Un 

calendrier incompatible avec 

l’empressement de Patrick De-

vedjian à devenir président du 

Conseil général. 

 

Un document unique : dans la page 

« Neuilly-Nord », le site officiel du Conseil 

général des Hauts-de-Seine annonce 

que le conseiller général du canton est le 

Président de la République… Maintenant 

la page est blanche, ce qui laisse suppo-

ser que Nicolas Sarkozy a démissionné et 

qu’une élection partielle va être organi-

sée à la rentrée (Patrick Devedjian ayant 

été élu président du Conseil général le 

1er juin dernier). 
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Toujours plus de personnes seules 
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(…) Je suis vieille maintenant et la nature est cruelle 

Qui s’amuse à faire passer la vieillesse pour folle. 

Mon corps s’en va, la grâce et la force m’abandonnent 

Et il y a maintenant une pierre là où jadis j’eus un cœur. 

Mais dans cette vieille carcasse, la jeune fille demeure, 

Le vieux cœur se gonfle sans relâche. 

Je me souviens des joies, je me souviens des peines 

Et à nouveau je revis ma vie et j’aime, 

Je repense aux années, trop courtes et trop vite passées 

Et accepte cette réalité implacable que rien ne peut durer. 

Alors ouvre les yeux, toi qui me soignes, et regarde 

Non la vieille femme grincheuse, regarde mieux, tu me verras. 

Extrait d’un poème trouvé dans les affaires d’une personne âgée, décédée dans un hôpital 

(poème publié en entier dans Gérontologie n° 143 du 3e trimestre 2007 : c’est « un immense cri. C’est aussi une leçon  »…). 

La pensée hebdomadaire 

S 
’appuyant sur les enquêtes annuelles de recensement de 2004, 2005 et 2006, l’INSEE est au-

jourd’hui en mesure de fournir une estimation de la structure des ménages et des familles 

au 1er janvier 2005. L’INSEE constate ainsi la poursuite de la diminution de la taille moyen-

ne des ménages, l’augmentation des ménages d’une seule personne, ainsi que des familles mono-

parentales. 

Nombre moyen de personnes par 

ménage 

En 2005, un ménage est en moyenne 

composé de 2,3 personnes. Le chiffre 

baisse régulièrement. On comptait 

2,9 personnes par ménage il y a tren-

te ans, en 1975. 

Cette évolution est le résultat de 

l’augmentation du nombre de ména-

ges d’une ou deux personnes, ainsi 

que des familles monoparentales, et 

de la diminution des familles nombreuses. 

Ménages d’une seule personne 

En 2005, un ménage sur trois est composé d’u-

ne personne seule. Il y a trente ans, la part des 

personnes seules parmi l’ensemble des ména-

ges n’était que de 22 %. 

En 2005, dans 59 % des situations, il s’agit d’u-

ne femme seule. Entre 1999 et 2005, en va-

leurs relatives, le nombre d’hommes seuls a 

plus fortement augmenté que le nombre de 

femmes seules. 

Familles monoparentales 

En 2005, on compte quelque 2 millions de mé-

nages constitués d’une famille monoparentale, 

soit 7,5 % de l’ensemble des ménages. Leur 

nombre a augmenté de 10,5 % entre 1999 et 

2005. 

Dans 85 % des cas, c’est la mère qui vit seule 

avec ses enfants. 

En 2005, 17,5 % des enfants de moins de 25 

ans vivent dans une famille monoparentale, 

contre 15,2 % en 1999. 

 

Type de ménage Répartition en 2005 
Evolution du nombre 

de ménages 1999/2005 

Ensemble des ménages  100,0 %  + 8,1 % 

Ménage d’une seule personne  32,8 %  + 14,5 % 

Famille monoparentale  7,5 %  + 10,5 % 

Couple sans enfant au domicile  26,0 %  + 13,2 % 

Couple avec enfant(s) au domicile  28,3 %  - 3,0 % 

Ménages autres  5,4 %  / 

Source : INSEE  

Les ménages en France en 1999 et 2005 

Source : Fabienne Daguet, « Enquêtes annuelles de recensement de 2004 à 2006 — Seul un 

tiers des ménages compte plus de deux personnes », INSEE Première n° 1153 de juillet 2007. 


